
 

 

INFORMATION CAPITULAIRE N° 2 
 

Chères sœurs, 
Ces derniers jours, nous avons vécu une phase d'illumination avec trois rapports très 

intéressants qui nous ont guidés dans la réflexion en mettant en lumière le thème du Chapitre. 
 
La première a été tenue par don Luca Peyron, prêtre du diocèse de Turin, sur le thème : 

Espérer et annoncer l'Évangile à l'ère des machines intelligentes. À l'ère numérique où nous 
nous demandons ce que la technologie fait et ce qu'elle défait, « la grande vocation est de 
devenir humain », ce qui signifie que les machines ne peuvent pas se substituer à la pensée 
créative, au dialogue de sens, à la relation entre les personnes. « La technologie révèle 
l’homme et ses questions, pose des questions sur la vie et l’action, et nous avons quelque 
chose de bon et de sérieux à offrir : l’Évangile, mais nous devons le dire de manière nouvelle, 
de manière compréhensible. C’est l’opération culturelle que nous devons faire. Et encore : « 
L’intelligence artificielle n’est plus une technologie mais un environnement, c’est pourquoi 
elle doit être évangélisée…, et tout ce qui humanise, évangélise ». Don Luca concluait par 
une question : « Voulons-nous un autre monde ou voulons-nous autre chose pour le monde ? 
Car, en nous rencontrant, les gens rencontrent aussi Dieu qui les sauve par leur nom ». 

La deuxième communication, intitulée Effatà, a été présentée par sœur Jolanta Kafka, 
rmi. Le mot que Jésus utilise pour guérir le sourd-muet ne dit pas « je t'ouvre », mais « sois 
ouvert » ; ce « sois ouvert » englobe de nombreuses sphères de l'être humain… « Quelle est 
l'importance, dit sœur Jolanta, « pour vous qui êtes par charisme des femmes de la Parole, qui 
communiquez la parole écrite, la parole lue, chantée, visualisée, faite en art… Mais je me 
demande comment nous pouvons nous renouveler dans ce besoin de « s’ouvrir » pour pouvoir 
écouter les voix de l’humanité et du monde il est nécessaire d'apprendre de Dieu pour 
communiquer comme Dieu. Et elle nous a guidées, même selon l'expérience synodale, à 
réfléchir à l'écoute : l'écoute en tant qu'acte de foi pour discerner la voix de l'Esprit ; l'écoute 
réciproque car tous sont appelés à parler librement ; l'écoute inclusive : écouter tout le monde, 
sans exclusion ; l'écoute orante et contemplative, dans le silence et la prière : Écoute 
communautaire qui discerne ce que Dieu demande aujourd'hui à l'Église ; écoute orientée vers 
la mission : écouter pour marcher ensemble. La rapporteuse concluait : dans une assemblée 
appelée à rendre un service à la congrégation, Effatà est une clé de discernement… et tout 
cela pour reprendre la mission de l’Église, celle d’annoncer l’Évangile de Jésus-Christ… « 
L’Église n'a pas une mission, mais elle est mission » (Synode). 

Enfin, la relation de sœur M. Bernardita Meraz Sotelo, supérieure générale des PDDM, 
intitulée La formation intégrale à la lumière de l'Évangile de l'espérance, s'est concentrée sur 
la formation intégrale de la Paolina : « Le point central de tout le parcours de formation est la 
personne, avec son histoire de vie. La formation intégrale à tous les stades de la vie est une 
nécessité pour la croissance harmonieuse dans le projet de Dieu. Dans la formation à la vie 
consacrée, il est fondamental d'apprendre à se former à partir de la prise de conscience de son 



histoire. Cela signifie aller avec courage et foi vers le passé de notre vie et trouver l’origine 
de nos blessures, pour devenir, dans le processus, responsables de nous-mêmes, sans attribuer 
aux autres nos défaites, nos frustrations, nos angoisses ou nos sentiments. La formation 
intégrale et continue est un itinéraire de transformation, c'est un laboratoire de vie et pour la 
vie ». Avec une sagesse pédagogique, sœur Bernardita nous a gentiment invités à faire 
quelques exercices, nous faisant expérimenter la vérité de ce qu'elle affirmait : la conscience 
de notre être et de notre humanité et la conviction que « l'on grandit à la mesure de la relation 
avec les autres, en apprenant à donner l'accueil, l'attention, la chaleur affective, mais aussi à 
recevoir l'appréciation, la gratitude, le soutien ». 

La phase de discernement sur le chemin à suivre pour la congrégation nous attend 
maintenant, pour laquelle nous continuons à demander vos prières, en vous remerciant de la 
proximité et de l’affection que vous nous exprimez toujours. 
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